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LESROUMAINS

La mort (la rol Charles f1 place au
premier plan dc Vactualité le people
TOiunam qui peut être appelé, nous
lavons déja ca Voccasion de le dire, a
doner on role import, ant dans la guerre
\europêenn-e. II est done ópporïtcn de se
rappelcr cc qiCest ce people avec le-
'quel nous avons tant d' attaches.
; Nos compalrioles qui se rendraient
'en Ronmanie sans connatlre a l'avance
'ie pays auraient l'agrêable surprise,
au ter me de leur long voyage, de ne
pas se scntir da tout dépaysés, dans
les principales villes, Bucarest et
lassy. Partout, dans les gares, dans
las bureaux de paste, sur les prome¬
nades, dans les cafés et restaurants,
dans los magasins, dans les salons on
entend purler francais ; la société cul-
iivce ne parle même que frangais.
„ C'cn est au point que dans ce pays
oil noire lilléralure est a honneur au
plus haul degré on ne trouve presque
'pas de traductions roumaines d'oeuvres
fvanraires ; a qaoi bon puisque chaciin
peul' les Ure dans Ic texts original.
A vrai dire, cela devicnt même abusif
'puisque la société roamaine off re ac-
iucllemeni le seal exemple au monde
d un milieu social qui connait a, peine
dn même pas da tout, sa propre lan-
gac, le roumain élant presque relé-
guê, en dehors des circonslances offi-
cielles, au rang de patois populaire .
• Ce qui expliqiie ioulefais les choses
et per met ce changement de- langue
sans diminution da sentiment natio¬
nal, c'esl qu'en ejfjel le roumain a one
grande analogie avee le francais, on
du rnoin s avec les langues latines aux-
cnielles se r attache le francais. Pour
illustrer cefail nous ne citerons qu un
exemple concluant :
Les l'ólibres avaient
cours, a Montpellier,
poème
poème

mis au con-
en 18yS, un

cèlébrant la race laline ; ce
devait être écril cn l ane des

ïangnes latines du globe ; or c'esl le
poète roumain , Basile Alexandria qui
cut I'honneur de recevoir la coupe
d'or qui const iluai't le grand-prix dc
ce concours.
Les Roumains sont, en effet, de race
laline et il faut remonter bien loin
dans this loir e pour comprendre I'exis
tence de eel Hot latin au milieu des
oceans slaves et gernianiques, sans
parler des Ilongrois.
On suit que I'antique empire re¬
main s'étendait jusqu'au Danube ; au
Aord du Danube et a I' Quest des Car¬
palhes vivaii un peuple guerrier, les
Daces, qui crut pouvoir s'insurger
contre son puissant voisin ; lempereur
romain d'alors, Trajan, jura de re¬
dui re la Dade et il le fit si bien que,
non content de la conquérir en Van
ioG, il y fit transporter line innom-
brablc colonie d' hommes de loutes les
parties de Vempire qui, en une gene¬
ration, jfirent de celte région une
tcrre romaine. Le rameau latin gref-
yé la ne devait plus jamais en être
arraché, menie au cours des pires
vicissitudes de l'hisloire.
Dependant la region dont nous ve¬
nons de parler nest pas celie de la
'Iloumanie acluelle et l'hisloire nous
fail ainsi toucher dès le début le point
sensible dc la question roumaine d'au-
'iourd'hui, le pays qui s'étendii VOnasi
fles Carpalhes e'est la Transylvanie en¬
core incorporée dans la llongrie ; le
royaume de Iloumanie ne cont¬
inence quaudeld des Carpalhes, nous
ver rons par suite de quelles circons¬
lances.
C'esl dès Ie dixième siècle que les
|Ilongrois f rent ii leur tour ia con-
qnête de la Uacie romaine ; leur domi¬
nation, d' ah or d clémente, devinl bicn-
)iöt intolerable et les nobles roumains
qui ne se laissèrent pas gagner par
Toppressenr passèrent par dc la des
yrnonts, avee une par tie du peuple, pour
•fonder les principautês de Valachie ,
en ia po, et de Moldavië en i'fjg ;
nous relrouvons ces principautês par
'la suite.
I Les Roumains restés en Transylva-
xiic se Ir onver ent dès lors sans chefs
cl leur sort devinl de plus en plas mi¬
serable les réduisant a n'être plas
que des serfs attachés a la globe. Ce-
pendant ce peuple ne perdit jamais
'pon sens national ni la conscience de
ses droits, même quand la decadence
de la llongrie left encore changer de
mailre ; on suit, cn effet, que la llon-
'griefut soumise a la Turquic de i5a@
a i ('>!)[),puis a I'Autriche de idgg a
\i8Gi, dale de l' établissement du dua¬
lisme amtro-hongrois,
- Cettc vitalitè du sentiment national
est prouvée par les revolutions inces-
santcs qui ensanglantèrent l'hisloire
dc la Transylvanie, en particulier en
"i3atj, cn if3j, en i5ij, cmGoo, en
hySf el cn 18^8. Celte clernière révo-
\lulion, issue de la nötre qui rêveilla
fthez tant de peuples la soif de la li-
fberté, fut un moment triomphanie.
'four la première fois depuis tant de
■siècles, VuutonomieJut rcconnueaux

LA GUERRE
Sommaire des principaux fails relatifs

a la Guerre

SURU FROHTIÈREDUMORDEST
12 Octobre.— A noire aile gauche, les
attaques ennemies échouent entre Arras et
l'Oise.
Au centre,. nous nrogressons sur la rive
d-reitede l'Aisne et dans la. region de Ver¬
dun.
A droite, nous renoussons Pennemi ait
Nord de Saint-Dié.
En résumé, sur plusieurs points du front
nous avons gagué du terrain. Nous 11'en
avons perdu nulle part.

CHBELfilQUE
12 Octobre.— Les Aliemands ïvoeeiiuent
que les faubourg d'Auvers ; vingt-quatre
forts résistent avee énergie.

in PRUSSEORIËNTALE
12 Octobre. — Au Nord-Ouest de Lyck,
les Allemands hattent en retraite.

EN«UTRICHE-HONGRIE
12 Octobre.— Les Russes out pénélré en
Transylvanie, après avoir traversé la Buko-
vinc.

Roumains dans leur pays d' origine.
Mais moins dc vingt cms après, la
llongrie, par un odienx égoïsme, en
même temps quelle devenaii libre au
sein de 1'empire dualiste, obtenait a
nouveau I' incorporation de la Transyl¬
vanie dans ses frontières. Depuis c'esl
la lamentable histoire, jusqu'en plein
vingtièrne siècle, d'une naiionalilé
dont on vönclrait étouffer jusqu'au
souvenir en la privant de tout droit,
même et surtout de celui de parler sa
langue !
Nous parlerons domain de la Va¬
lachie et de la Moldavië qui sont de-
vcnucs, on le sail, I'actaelle ilou¬
manie.

Caspar-Jordan.

LesRauiamsetlaHops
Roms,i2 octobre.

Uu téiégramme de Bucarest au Messaggero
dit qua le gouvernement hongrois, dësireux
de prévenir une insurrection des R®umains
de Transylvanie, a annoncé son intention
d'aceorder l'autonomie de eette province.
LesAutriclvens ont pris 500 otages parmi
!es Roumains de Transylvanie.
Ondémeat !a mobilisation roumaine et la
nouvelle d'après laquelle de3 troupes se-
raient massées&Safiontière.
..I. . -i - "iffi" 1 -—

La quatorzième année
du siècle :
date fatidique

(l; OGTOEHK)

Paris, 15 heures, rept, d 19 heures. J

A ïsolrc niic g'-iaiaaSI»-© J
Les actions de cavalerie continudsst j
dans la région de la Bassée, d Estaires'A
et d'Hazebrouck.
Entire .tfiwss ei V&ise

L'ennemi a tenfcé plusieurs attaques
d ont éclioué
signy et 'Floye.
qui ont échoué, notamment eutre Las

Les partes frangaises sont de 9
tués, 39 blessés, 1 disparu.

D'après les derniers renseignements
re^;us sur An vers, les Allemands n'oc-
cupet<t encore que Ses faubourgs de la
viUe • Iss 24 forts des deux rives de
TEscavr&.résistent énergiquement.

La lutte continue toujours avec
acharneaient sur lef> frontières de la
Prusse oriëntale. Au iv?ird-Quest de
Lycli, les Allemands batttfvt en re¬
traite en détruisant les ponts.
Dans la Pologne méridionale, en tra
Ivangorod et Sandomir, des combats
d'artillerie sont engages avec les co¬
lonnes ennemies qui atteignent la Vis-
tule.

A vi €<Kn Irc
Nous avons marqué queiques pro-
grès sur les plateaux de la rive droite
de l'Aisne, en aval de Soissons, ainsi
qu'a i'Est et au Sud Est de Verdun.

A siotii'êi svüle
Dans les Vosges, l'ennemi a attaqué
de nuit dans la région du Ban de Sapt,
au Nord de Saint-Dié, il a été re¬
pousse. Le drapeau pris bier prés de
Lassigny appartient au 6C régiment
d'infantexüe actif poméranien n° 49 du
du 2' corps d'armée prussien.
Une brigade des fusiliers marins a
été engagée pendant toute la journée
du 9 et la nuit du 9 au 10 contre ïes
forces allemandes qu'elle a repous-
sées en leur infiigeant de fortes par¬
tes : 200 tuès, 50 prisonniers.

LESP1ETISiLLEMANDES
Copeühsgue, 10 octobre.

Les43«el 44«Ilstes des partes allemandes
pftrtept chacuna 18,000 norns. La total des
pertas allemandes h ce joar est done de
210,000més, blesséset-manqaants, noncom-
pris les perle ; bavaroise», saxoanes ct wur-
tembaargeoises.

Petrograd,12octobre
L<?sénormes peries subies par lea A!!e-
tfcanda les obligeat è supprimer toutes ies
exemptions.
Le service militaire de Téquipement, man-
qtiant d'effeis, a donné l'ordre d'enterrer les
marts sans uniforme et saus cbaussures.

Paris, 23 h. 45, rept a 1 li. 25.

Aucun renseignement de détail.
De violentes attaques se sont pro-
duites sur le front.
Sur beaucoup de points nous avons
gagné du terrain.
Nous n'en avons perdu nulle part

etc

L'öïganisaiiondaServingdeSanté
Paris,12octobre,

M.MiHerand, miaistra d» la gaerre, a dé-
éation d'ane directioa generate des
la"santé auprès de la direction da
an3la bul de coordonner l'organi-
foactiofinement général da service
aation des blessés, poar assurer
ie toutes ies réserves du personnel
et peur veillar de tres prés au
sitmncmeal das armées en maté-

servic
i'arrns
tion fi¬"ie
de l'é va(
l'emp
sanita ire
réapp "ÖV
rie! s mi

LaCorrespoüdaïi

II est intéressant de canstaler, ce. it ia Tri¬
bunedeGenevedo 8 courant, que dopuis sept
cents am, la 14«année du siècle a tonjours
eu pour la France une importance extraor¬
dinaire et en queIqua sorie, synlhétisé ies
dillérentes élapes.
1214,e'est Bonsines, mémorable victosre
de Piiilippe-Augustequi couta la eoaronne
è I'empereur Oihonetdont lereteatlsseaient
peut être consider^ comme I'orlgi&e da la
gloire nationale et ia canséeration de ia
France au moyen age.
1314,e'est la mort de Philippe le Bel. mar-
quaat l'henrease fin de Ia iéodatiié. G'est,
en effet, en celte année que fut trséJacques
le Molay, grand-m itre et dernier repré¬
sentant des Templier» dorst l'insoSeute ri-
chesse, la iicrió et ia puissance ne cessaient
de menacar et d'auioindrir ia lormation du
territoire.
1414,e'est la pais bienfaisante signée en-
re la rnaison de Bourgogne et ia maison
d'Oriéans,marqnant le iriomphe définitifde
Faatorité, après les goerres civiies déchai-
nées par ces deux princes qui, en appelant
i'étranger it leur aide, faisaient conrir k la
France ies risques d'une compléte destruc¬
tion et au moment cü le roi Charles VI,
époux d'Isabeaa de Bavière, était privé de
raison. C'est t'époqas du grand schisma k la
veilled'Azincourt. et de ('invasion anglaise
que repoussera Jeanne d'Asc queiques au-
nées plus tard.
1514, c'est LouisXII qui, cn épousant Ia
p'.'incesseMarie d'Auglelerre, met IIn è uno
longue suite de goerres et de rivalités. C'est
i'henreuse paix avec l'Espagne et is Saint-
Empire, ia reconciliation avec LéonX, c'est
i'époque magnifiqtiü de ia 11maissance, de
Marignanet de Bayard.
1614.c'est ia majoriié de LouisXIII, !e Lit
de justice, ies fameux Eiats géneraux, ori¬
gine de la constitution contemporaine qui
devaient mettre en lumière l'evèque de
Luyon, futur cardinal de Richelieu, dont
l'administration assara la puissancs fran-
paisedu dix-seplièmesiècle.
1714,c'est Ia paix de Bastadt qui a fixé è
pen prés les frontières de la France ü la fin
du g'orieux règne de LouisXIVqui devait
mourir une année plus tard.
La campagne de 1814est dans toutes les
mémoires et, si elle ne fut pas suivie d'évé-
nements lieureux, elle n'ea fut pas rnoins
une des plus magnifiquesde Napoléon,ailai-
bii par vingt ans de victoires en Europe.
Pendant ces sept siècles,il fant ajonter qne
toutes ces guerres et ces traités ont en pour
théatre ces mêmes campagnes dont nons
lisonschaqne jour les noms dans les bulle¬
tins miiitaires et dont l'histoire n'a cessé
dU'ejècritemv Eeretdasapg-

aveclesPiisoiiaiers
.Paiis, 12octobre.

Une note cfficieile annonce que pour les
prisonniers de guerre, leurs lamilles peu-
vent correspondre directarneut en franchise
par carter,on lettres poriaut l'adresse precise
et la mention via Pontarlier.
Le service des rnandats et des échantiiions
est égalemeut organise par la même voie.

m TMIOESÜRVÖLEPARIS
Paris,12octobre.

Un Tau.bea volé au-dessus de Paris, ce
matin, a 10 heures. Le pilote a jeté sis
bombe»: une sur la gare du Nord oü e'le
traversa Is vitrage et totuba entre deux wa¬
gons ; ies autres, rue Pouchot, rue Gacchois
et boulevards Besisèreset G!ichy,;neCtusard
aucun dtga'. ,
Cinq avions francais s'clar.cèrent k sa
poursuite.
Denouvcües escadrilles sont naisesen ser¬
vice. ^

LaSituationen Transylvanie
Paris,12octobre.

L'Echo de Paris pubis une dépêche de
RDïBeannoncant que I©3Russesout psnétre
enTransylvanie par ia Bukovine.
Cette nouvelle est coufirmée par ie com-
muniqué do i'ctat major autrichien.

L'ABTILLERIEAUTRICHIEKNE
Rome,12octobre.

LeGiornaled'Jtalia public une dépêche de
Vienna disant que les peries d'arliilsrifi au-
trichienne sont si grande», que Ie ministre
de la guerre a retnis en usage los canons
des plus anciens modèies.
Ghaquecorps d'armée sera pourvu a'un
icrtain nombre de ces pieces.

iesRelationsRiissa-Jspoiialses
Pülrograd,12oatobre.

Des généraux jauonais ont repa Ie corres¬
pondent de la NovoieVremia. Le général'
Fulvicinma a dit que ie Japon pranvera k ia»
Russie la sïbcérité de sa polhiqne ei le géné¬
ral Kovkamia ejouté qu'il voudrait quii«h8-
alliance, coiTimerciaie E'éiablisse enffe ia
Russie et ie Japon.

L'Attitude de la Turquie
Pctrogrsü,12octobre.

On mande de Constantinople que les
agents du Comité Union et Pt'ogrès conti¬
nuant a exciter I'opinion pubiique par de»,
conferences patriotisms.

LesAllemandsonxEiats-Uiiis
Pelrograd,12octobre.

Un médecin en clief de ia Croix-Rouge,ar¬
rivé k Petrograd, dit que 1'Aliemagno,en de¬
clarant la guerre a la Russia, coraptait sur
les sympathies des Etats-Uais. Maiselle a été
dépua.
il ajoute que de nombreux agents parcou-
rent actoellement l'Amérique en charchant
h infiuencer {'opinionen faveur de I'Ailema-
gne et pubiiant des articles et des brochures
dans ea but.
La tentative faite par J'Alleimgne pour
trouver de I'argent en Amérique n'a pas
réussi.
Le gouvernement des Etats-Uois démeat
les bruits de nouvelle mediation amöri-
caine.

Ha vires allemands saisls
Ma-te,12ociobre.

Les navires allemands Kcenigintrnmaet
Prinzess-Juliara ont été amenés ici.
Le tribunal des prises a aussitót fonc-
tionné.

Prisonniers allemands
ei autricliiens
Paris, 12ociobre.

Deuxcents mobiMsésallemands et autri-
chiens. que transportaia.it des bateaux sou's
pavilion eapignol et itaiien, ont été faiis pri¬
sonniers en rade de Cannes.
lis ont été internés dans les forts du lit¬
toral. ^

3fo5s tin liiiiNer
Rome,12ociobre.

Seloi une lehre du maira de Weimar, du
3 octobre, ie kaiser, s'adressant a ses trou¬
pes, aurait déciaré :« Avaat que ne tonabint
ies fouilies, nous serous tous de retour dans
notre chère patrie ».

Un Truc allemand
Onécril deLa fliye :
Pour entretenir ea Alicmagne l'euthou-
sicsme et ia coniianre de ia population, 011
s'cst avisé non seulernent d'acuonccr sans
cesse des suceès qui n'existent pas, mais de
montrsr ie plus souvent possible k la foule
des convois de prisonniers. Seulernent, ies
prisonniers deviennrnt rares ; alors on les
tait servir aotant qu'on peut. L'esprit alle¬
mand est fertile en ressources.
AAix-la-Chapelle, l'état-major dirige des
files de trains de prisonniers que Ia foule
accueiüe avec des liourras ; ces trains soat
aigailfés pendant la nuit sur des lignes de
CCTnlureét reviennent triomphalement pen¬
dant le jour.
Dcrnièrement, un de mes amis qui assis-
.aitace défilé vit k la psrtière un soldat

LesQbsèpcsduCardinalFerrata
Rome,12ociobre.

Dans l'après-midi a eu lieu le transiért so-
lennel du cercueil du cardi.-ia!Ferrata.
Dans ia basilique de Saint-Jeaa-de-Latran,
en présence du secrétaire particulier du papa
et de nombreux représesstauts de i'ordro de
Malle, Iecercueil a é:é déposó.
Les obsèques seront céiebrées demain.

LaSanté deM.SanGiuliano
Rome,12octobre.

Selon ies journaux M.Sm Gialiano a eu
la nuit dernière une forte attaque d8 goutte
avec symptöme d'altération cardiaque.
Cependant, dans la maUfiée, l'état da ma-Jades'cstaméiioré,

tait.:
be
ses
qu'oa passé ici

slge qui gesticuiait joyeusement et criait è
ss camarades : « C'est la cinquième foii

Engagemontsdansie corps
des-sapenrs-pompiers
Bordeaux,10octobre.

Sar ie rapport des ministm de l'inlé-
rieur et do la gaerre, Ie président de ia Ró-
pubiique a sigué un déeret aatomant des
engagements dans le corps dessapeurs-pom-
pisrs pour la durëe de la gaerre.
Cesengagements seront acceptés par les
chefs de corps on par cenx qui en remplis-
sent les ionctions. •
Cenx qui aoront coniracté des engage¬
ments de cette nature ioniront de tous les
avantages coaférés par la loi du 31 juillet
1907etledécretda février1910.
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ContrelesEitinlts
II est certain qu'un des aviateurs alle¬
mands avait ponr mission de bombarder
Notre-D»me.
M. Edmond Hirancoart, m3mbre do Ia
Commission des monuments liistoriques,
qui habits quai aux Fleurs, dans l'ile de la
Cité, un appartement dont plasseurs baies
regardent touie la partie Nord et le chevet
de la cathédrale, a pu, dès la première déio-
Bation, surveilier trés facilement le lance-
ment des projectiles.
D'antre part, queiques instants plus t rd,
il est allé, accompagaé d'an commissaire de
police, d'un chanome de Notre-Dameet de
deux pompiers, conslater tant sur les tous
que dans les alentoars de l'égiise ies dègats
[Toduits par les bombes.
II résuhe decet'e enquête que le bombar-
demeat do Notre-Damea été bien voulu.
Q lalre bombes ont été lancèes. L'ane est
totniïée troptót, rae Guy-de la Brosse; Ia
-aconde, Is Jir ay.int été reciifié, est venue
chofi' dans la ^ fino, devaat i'Archevêché ;
ia troisième a faiï tin tron daas ie square
qui est au chevet de Notre Dime et è quei¬
ques mèlres sénhmaatude ca chevet, jetant
en tous seus des ilimmés dont la hauteur
dépassa les arbres du square ; Ia qöajrlème,
enfin, toucha le but.et le touch » bien, car
les déga!s4 la cathédrale fout importants.
M. Edmoud Haraucoart a ctmslalé que six
poutrelles de Ia toiture du transept N>rd,
poutrelies en fort bois de chêne et de douza
centimètres d'épai3seur, avaient été Lrisées.
Par certoms trous pourrait passer le corps
d'on homme.
Une mtiitresse poutre de la toiture a été
déchirée sur une assez large étendne. Des
plombs ont été fondus.
E /fi'i ia verrióre qui encadre l'horïoge dn
transept Nord, sur ie versant O test de ia
toiture de ce transept, prés du chaiueau, a
été criblée de mitraiiie.
Le kaiser, le massacreur de fomrnes et
d'entants, invoqoe sans cesse Bieu dans ses
proclamations. Maisil declare ia guerre aux
cathédralea. C'eit sa fucon sails doute d'en
assurer mieuxque nous ia conservation.

mtsliwt i
Les Renforts anglais

Lo.idres,12ociobre.
Le correspondant. du Morning Post est
resté è Anvers jusqu'è l'entrée des Alle¬
mands dans la ville.
II raconte qu9 ies Beigesavaient décidé, le
2, de capitnler, mais qn'ils avaient repris
courage le 3 au matin, lorsque la proehaine
arrivée de marins anglais fut aononcée.
Ces marins arrivèrent le 4 ; maigró Ses
fatigues d'ua long voyage, ils aüèrent néan-
rooins occuper immédiatement les endroiis
oü la lutte était particulièrement acharnée.
A l'aide de ces renforts, ies beiges ont sup-
porié le choc d'une attaque de l'etmemi.
Lesobus ont endommagé gravement plu¬
sieurs maisous da ia ville, mais trois mag t-
sins seulernent ont été ineendiés.
Lss Forts tienment toujours

Borleaux,12ociobre.
Le minisfre de Belgique n'a recu aucune
confirmation,du brc.it que le roi des Beiges
aorait é é blessé.
II a déciaré que les Allemands n oceupeat
que les faubourgs d'Anvers et que los forts
des deux enceintes liennsnt toujours.

Auvers a l'aspect
d'une Ville morte
Amstenlana,11ociobre.

Le correspondant du journal Algemeen
Handesbladécrit :
« Anvers a l'aspect d'une ville morte. Les
ruos sont désertes. Seuls, queiques rares
habitants sortent craintivement de leurs ca¬
ves, oü ils avaient cherché refuge pendant
le bombardement.
» Ea dehors d'eux, on ne voif. que des
soldats allemands qui, en grand nombre,
occupent ie centre dé la ville.
» Le général von der Schutz, commandant
allemand de la place, siègea i llèiel de Ville.
It est assisté dans Fadministration civile
par ie bourgmestre et le Coilègeéehevinai. »

Gourageuse attitude
des Notables
Amsterdam,il ociobre.

On annonce de source bien informée que
mercredi soir, «ne quinzaine de notables
anversois.entreanlres MM.Robert Osteirietit,
Eionard Bunge.Kregelinger.dóputé; Franck,
sénateur ; Rychmans, etc., ont tenu une
rêunion avec les échevias. Au cours de cette
réunion, ils décidèrent de consdtuer un Co
mité qui, d'acco-d avec le Couseil munici¬
pal, maintiendrait l'ordre, réglerait les se-
cours et soignerait les blessés.
It fut en même temps décidé que toutes
les armes possédéespar la population civile
seraient remises au Comité, ét e>fin, qu'en
cas d'occupation d'Anvers par les troupes
allemandes, ies membres de ce Comitése
rendraient a Ia rencontre rics ennernis pour
fixer les conditions de rendition et pour se
présenter comme otages.
Or, on apprend, saus que cette nouvelle
puisse ctro coufirmée, que les notables en
question, ainsi que M.Despéroux, chef civil
de la police et du corps de pompiers, qui
est resté a son poste, jusqu'au dernier mo¬
ment. out été arrêtés.
En outre, tous les hommes agés de 18a 50
ans, ont repu l'ordre de rester daus la ville.

Les Approvisicmnements
ont été détruits

Ostenfle,12octobre.
ün mande d'Anvers que l'armêa beige, ea
se retiraut, a emporté tout le material de
guerre, k l'exception de dix cauons qu'ellaa
reudus inutilisabies.
Les approvisonnements en vivres et en
essence ont été détruits. Les citernes do pé-
troles ont été vidées.
La plus grande partie de ia population ci¬
vile s'est embarquée sur des bateaux prépa-
rés k l'avance aux oris de : « Yive la Belgi-
t que t »

DBOX"TADNI"ABiTTQS
UnCombatd'Aéroplanes
II y a qnatre ou cinq jours les habitants
de Reimsont assisté é un émouvant combat
d'avions qui s'est terminé rapidement par la
chute de l'avion ennemi.
Le «Taube », dit nu Rémois, survolait Ia
ville, ü une haaieur de 1,909mètres, cher-
chant l'endro t propice oü jeter sa bombe.
II n'ea a pas eu ie temps. Un monoplan
franpaisest arrivé en foudre et lui a coupé
ie cbemin de la retraite vers les lignes alle¬
mandes. On l'a vu faire un bond formidable
au-dessus de l'avion eanemi. Des coups de
feu ont été échmgós.
Un quirt d'heuro après, Ie « Tanbe », at¬
taint dan3 ses ceuvres vives, tombait a pic, k
Mulzon,è un kilometre en decade IVims.
Lemécaniciea a été tué sur ie coup. Lepi¬
lote avait les reins brisés. 11n'a snrvécu que
queiques heures.

9

Dsscenduavantd'atteindreParis
Un Taube,qui, dans l'après-midi de same-
di, est passé au-dessus de Yillers-Coticrets,
se dirigeant sur Paris, a essuyé le fea de nos
troupes, et a été abattu près'dOrmoy.
L'aupareil s'est biisé dans sa chf-te et le»
bombes qu'il contenait ont fait explosion.,
Lesdeux officiersaviateurs qui le montaient,
deux lieutenants, ont été blessés.L'un d'enx,
le pilote, e::t mort a l'ambulance oü il avait
Sté-dransporté.Q iaul ü l'observateur, moins
sérieusemeut atieint, il a été ramend dirnan-
chomatin ft Paws.Arrivé a ia gare du Nord
9 heures, il a été aussitót conduit au gou¬
vernement militaire.

Le Loyalismedes Arabes
LeComitédu Havre,de l'AssociatlondesDime|
•ancaisesnouscommuniquela belle leltre sul-
vsate qu'uncaïdde la p ovmea de Conslantine»
adresséft soafitsea trailementauCeicleFrankll®

KinM'UIa,le 1" ociobre1914.
Moacher fils.

C'est avec le plus grand plaisir que ja t'al
iu. Ta carle, je l'ai montréeft tors mes amis
pour te dire combien ja suis fier de ta con-,
duiie. Eh bieu I mon cher enfant, les miens
ainsi quo moi prions pour le voir vite guéri,
alio que tu puisses relonrner sur le champ
de baiahie pour te venger sur cette race
maudite (les allemands), ce peuple sans
caoir qui ne possède la moind-e notion de
justice, ces vandales qui veulent envahir
DOirecher France t mais le ceeur des Fran¬
cais est grand et leur vaieur guerrière plus
grande encore, leur courage vieut de ea
qu'tls combattent pour le drapeau tricolore,
1'iHWblèmede la justice, de la grandeur
d'ame et des bons sentiments.il n'y a pas da
doute, la victohe est cerlaine.
Plaise a Dieu que tu reprennes d'ici pen
les armes pour retourner combittre pour la
grandeur da notre ovile France 1
Dieuest juste et aime les hommes bons:
tous les Francais ont le coeur plein de boas
sentiments.
Dieusera avec la nation juste pour éera-
ser I'Ailernagaeet la rayer de ia carte da
('Europe.
J'espère qne Ia présente te Ironvera réta-
bli et prêt ft repartir pour prouver la vaieur
des Tuios et monlrer ft tous ies peuples
que ies Arabes savent défendre leurs biea-
faiteurs.
La France a fait de nous des homra s,
c'est ie moment ou jamais pour nous da
nous monlrer dignes d'etre appe'és ses cn-
fants.
Je n'ai pins Page, ni !a force de pouvoir
prendre les armes, aller cornbattre sar li
fcontière et venger mes frères de 4870,mass
j'tise ds mon inttueace pour indiquera mcs
frères lesMusuimans ie chemin pour alier
oü le devoir les appelle et écraser les sanva-
ges qui ont voulu nous hnmilier.
Je lermiae en priant poar la France et
criant biea fort : «Vivela France 1» et toi,
mon fhs je t'embrasse.
Signé; Khelrsi TouiiamiAhmedCa:d.
Kia M'Lila(province de Constantino).

••

Lsslisrassia ssrvicosasiiiiairss
Le Journal Officialpnblie l'arrêté ci-après :
« Tous les hommes des réserves apparle-
nact aux services anxiliaires, qui ne sont
pas actneliement sons les drapeaux, seront
immédiatement convoqués devant les Com¬
missions spécialesde réforme des subdivi¬
sions de régioas, en commencant pir les
plus jeunes classes, a l'effet d'êLreexaminés
et versés, ie cas échéant, daus les service»
armés.
» Sont dispenses de cette convocation les
hommes ciassés dans le service auxiliaire
depuis le premier jour de la mobilisation
générale.
» Ceuxdes intéressés qui auraient quitté
leur domicile sans avoir fait de changement
de résidence se présenteront saus déiai au
commandant du bureau de recrutement Is
plus rapproché de leur résidence actnelle,
munis de leur iivret militaire. Ils pourronl
suppleer ft cette formalitó, soit par l'envot
sous pli recommandé d'une declaration ds
situation audit recrutement, soit en dormant
la gendarmerie de la iocalité oü iis rési-
ftent les renseignements nécessaires ft ieuf
donvocation. Dans ca dernier cas, la gendar¬
merie les sigualera d'urgence au bureau <!s
recrutement ic plus reppreché, sans opérer
ces formalités du changement de résidence.
« Tous les hommes da service auxiliaire
seroniaiorscoavoqués par les commandants'
des bureaux de recrutement devant la Com¬
mission spéciale ds réforme la plus rappro-
cliée. , ,
» Leshommes qui anront répondn ftcetta
convocation seront indemnisês de leurt
frais do voyagedans les n ê nes conditions
que les exemptés et les ajournés convoques
devant la Commission de réforme par ap¬
plication de l'arliele 9 de ia lei da 7 aoul
1913.
» Les Commissionsauront a se prononcep
sur le passage dans le service armé de»i
hornmes qu'etles auront examinés ou sur
leur maintien dans ie service auxiliaire.
Elles devroat, en outre, donner leur avis
sur l'aplitude des intéressés aux diflérentes
armes quand Usn'aaront pas précédentment
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Cedtiepeytwe I'Aliemagna
La Westminster Gazette apprécie ainsi la
Situation acUteiie <lss armées :
Le pian stratégiqr.o da déhut de la guerre
si souvent annoncé dans les ouvrsges mili¬
tair ea allemands, a éehoué, et la conduite de
la guerre c-sige maintenant une stratégie
nouvelle et une compléte revision des esti¬
mations primitives des forces en action.
La satisfaction raisonnabio que nons in-
spirent bos progtès juaqu'a présent, n'est
pas bssée sur des snccès fortuits obtenus an
jour le jour, reals suf une coroparaison de
la situation telle que nous ia voyons, et da
la situation que, a notre conuaissance, ies
/'.Iemands prèvoyaient après queiques se-
ntaines de guerre".
Le coop mortel en France n'a pas été
frappé, l'armée auirichienne n'a pas rempii
la ièchs k eile assignée de paralyser les
Busses ; i! deviant journel lenient moins
probable que les Alleraands puissent être a
ïnême de reprenöre i'cRensive en Francs
«vee nn tffet formidable, -et it est aussi de
plus en plas probable qn'ils se trouveront
daas la néeessitó de rallier toutes ienrs
tforces disponifeles peur empêclver Tenvahis-
senieni de i'Afiemagoe par les Russes. Sar
toet ie vaste oiiamp de ba taille, il y aura
toujonrs assez d'incidents d'une nature fa¬
vor. bis qui perraettront aux fournissears
«e nouVeiies oificieiies de signaler des vic-
loires pour eux et des détaites pour leurs
adverssires ; mals {'aspect géséral de la
«atupagae dans son ensemble ne peut être
ïgoo.fé do l'état-major general ailemand, et,
de notre cèté, noes possétions les moyens da
de contrecajri'er, grace aux abondantes ia-
formauoös que nous oat foaruies ies écri-
'vaius al iemands avant la guerre.

.CuponseenAutriclieh.demandsr
"la pak avecla Russia
0:i mande de Yarsovie a la Gazelle de la
Bourse, de Bedrograd, que piusieurs notables
tdo Yieone et de Budapest insistent auprès
.da leur gouvernement sur ia nécessité pour
1'AutücSis-IIangiie d'entamer les négocia-
.tlons de palx avee la Russia. Settle one
'prompte liquidation de la guerre sauverait
Tcmpire dualiste t.ü ia cii.so écosonuque se
.fait doa ioomissmenl sentir,
; La famine règae ea Gaiicie.

r-————— • —•
$Iéfiez-"vous des
Escrocs allsmands

t Kous avons reproduit, hier, sons cc litre,
-bne information parue dans 1'Excelsior de
taamedi dernier ; cettc information met en
-cause la Banque commercials de Bale que
-Lom disais, être une banque allemande. Or,
nous apprenons de source sure que cetie
jbanque est une banque suisse d'une hono-
fabiiité parfeitc. La bonne foi (ï Excelsior,
el la noire a sa suite, oat done éié surprises,
■dooi acte.

«FOURNOSSOLOATS»
15= LISTS

Los Ecv-es da i'Eeole de fiUes de Cri-
que'.ot Ff. 18 S3
Syndics». Ces lieprésentaats do Com-
meree du Havre so —
ÏJmo Thomas 20 —
ja. I'anl Guvelier g —
Ti. M.-A.iiaaguel, 14, rae Mo&t-Joly io —
Le Persouaet sédentaire du Service tecii-
nique de 'la Go «pagnie Générale
Treswvttealiquelprélèvement sar sa-
laire» de sepieaflsre) 97 25

■M. Y. Fournitr et la personnel de Ia
maison 109 —

i Los Gantooaiers au Service Vicinal (eir-
, conscription deCriquctol ct de lioa-
1 livilders) 70 -
ISoaseriplioa des Employés e' des Ou-
' vriers des Subdivisions da ïancaf-
ville et Oailleteuf (reiecue cousea-
Sie chsque mois pour la durce de la
guerre) 431 SS

JSlms P. Y., 90, rue Yictor-Hugo S —
iïrl. linolt Huart 5 —
'Souseripüon Eeole Primaire Supérieure
de Jeunes Killes ft" ansée Al 20 sS

•Sociélé Frédrric-BeUanger. 80 —
1M. A. Prunier S —
.Les Employés de ia maison Gillen, aer-
rarier 19 —

LccSc communale de Garc-ons (Feuille
d'éwin) iO —
UnePaUirtie 6 50
Mine s. z p.nec, 8, rue d'Ar;rès-Manne-
Tiiicite V. o —

Total F. 908 —
Lisies giécédenlos 33.SS3 46

Tolal au 12 octobre F. 36.841 40

Boas ea Nature
I"/lests de tains, etiausssttes de tntne, gnsts de
yaine. cetntares ds fcaneUeoi de latne. eeuesrtures
lis laine.
.MmeFeulilav. Gonfreville-VOrchcr; Mme I.emas-
«on, 8, me Heine-Bsrihe ; Mme Lee&cvatlier. 32.
jree Guslave--Flaubert; V. M.jMoserto ; MmeMau¬
rice Du Pasquier, 9, rue du Grand Esealier ; Mme
L.. 38, rue Saint-Jscques; Julia, impasse Coty ;
Loins, Henrietie et Madeleine ; M. Penei, 3, rue
de ia iklie ; 1). A.

Kss SlSeêsés
Par mi les institatears blesses, nous rele-
arprss les noms de :
fcjM.Ducssse, suioiBia Roucn (Miclieiatl ; Duval,
'«joint a Gournay -en-Bray ; Favrél, adjoint a
ilRi Bear ; lime, instUutour ri Anceaumevilie : La-
porte, adjoint a Sanvic !J. Ferryi ; Leblacc, pro-
tesscur a 1'EcoJe primaire supérieure de garpona
du Havre ; i.e Brei, aejoint a N. D.-de Bondc. iiie;
Mouchel. «djoint a Neuville lés Dieppe : Saiat-
fiiilcs, «eden adjoint a Bléviüe ; Warnier, aéj-Mat
su Havre (öbseivsiou'e).
Eu traitemeut qnarticr de Brack, Ghatsas-
dnn :
2'y d:infanterie : P.eré Dufils, Désiré Fleury.

ÏYoiïsvef se öé E's'Ic.öasstËei'S
Va ce cos concboyeus vient ds receroir
fl'un de ses amis une carte postale, expédiéa
Öu Royaurne de Saxe, dans laqueHe il lui
fait part, k la date du 1« septernbre, de l'avis
Büivant :
« Après trois jours de bombardetnent, le
fort ds Lbariemarit s'est rendu, foute la 28*
jbatterie est saine et sanve. Si possible, Las
Insêierdans les journanx do Havre et rie
ito uen, que toule la £&>est vivaate et pri-
«omuèi'e. »
Kous nous empressons de publier eet avis,
jnui cahiK-ra ies aogoisses de bien des famil¬
ies ds notre regiöa, dont les membres se
trouvaisist a Givet.

KfevCa «ii (t Lc.«£ts|, fJ.'LeEïeivur
On annonce la mort tie M. le cioita»ne
llast., du 123* d'iatariterie, chevalier "de la
Légion d'honneur, gloriensemeat tombé le
f septernbre dernier ii Gourgivaux (Kamt),
Le capllaine Marie-AIphonse Haas était né
5e 8 septernbre 48G8 a Wissen. bourg (pays
finnexé). Eogagé volontaire pour ö aos en
1888. ü lut affectó au 7G«régiment d'mfante-
jrie u\,u ii sortit sergent en 1891. J! ectra
êlors a rucoto militaire d'iafameiie. Nornraé
«oiis-iieuteoaut au IK)« d'infanteiie le i«»
avril 1834, ii fut promu lieutecant tlenxans
apses et rest a au même régiment. 11 recut
tin f.cu plus tan! la trotsième galon et fat
slfoeté au 49ï, d'oii ii passa le 13 décembre
itH2 au 1YS»,EG iisvre.

Le capitaine Haas était un officier trés
distingue, qui pos édait i'estime de ses chefs
et la con fiance ds ses soldals. Depuis deux
ans a peine au Havre, i! s'était créêde com-
breuse's relations, et tou3 ceux de nos conci-
toyaris qui l'ont apprcchö apprendront ta
mort avrc regret.
— M. le commandant Lesqnen du Plessis-
Casso, chef de bataiilon au 74» d'infanterie,
chevalier de la Légion d'honneur, qui a suo-
combé a l'hdpital auxiiiaire n° 49 et qui a été
inhumé a Hennes.
— M. le lieutenant Gabriel Pon pa rd in du
Rivage, da 7* chasseurs, tué en efiectuant
une reconnaissance a Gussit.
— M. lVaool Merkel, de la section de Gïu-
debec-lès-Eibeuf, soldat au 74* régiment
d 'infanterie, décédé des suites da ses bles¬
sures.
— M. Louis Dumontier, sous-lieutenaut au
33* d'infanierie, tué a ïiiiois la 12 septern¬
bre.
— M. Marcel Gilles, 22 ans, caporal ari 30*
d'infaBterie, tué & Escardes (Marne), le 8
septernbre.
— M. Rndolphe Clément, 32 ans, inslitu-
tenr h Limpiviilo, soidat au 39e d'infaute-
rie, tué ia 8" septernbre a Boachy-le-Repos
(Marne).
— M. Etigène Gotipii, ö'Eiton (Calvados),
soldat au 38* d'infanteric, décédé des suites
de ses blessures 4 l'hópital militaire de Caen.

Cltatioia a tsss jssiss'
Nona avorss vu avec satisfaction que Is 228*
régiment d'inlaoïerie, dans lequot se irauve
un' certain nambre de jeunes gens de la Ssi-
Be-ImérieiTre, avait été eité, avec le 224«, h
ford; o da joor de l'&rmëe dans les ternes
suivants :
« 224* et 228* régimes ts d'infanterie : Bril-
tante conduite au feo. Le 17 septernbre, oat
coniribué it repousser {'attaque d'une bri¬
gade ennemie en lui faisant subir do grosses
pertes et en lui pressant une oinqoantaise
de prisenniers. (Ordre dn 24 seoiembre
1914)»
Un de nos jannes coueltoyens, M. Robert
Siegfried, qui se trouvs actuelieiaeat en
congé de convalescence au Havre, a pris
part A eet engagement qui a cosstiiué i'epi-
sode le plus chaud d'un combat de sent
jooraées ceosécatlres, au cours duquel il a
obtenu les galons de caporal.

LE HAVRE

Hes SIMtra de coi^démeHt
Les olfieiers de complement résidast dans
i'arrond(s$6(n«Rt da Hivrp. «t mis nors ca-'
dre pour raison da s^rfló avant ia mobilfea-
tion, sontB»i65 de se présenter claus le skss
brêa. a la gendarmerie da leur residence.

Avis sasv; ®"assal8?ea ele® (Hfieiers
ei SriM-OSSeierii

DÉi.éGATio.NS (Exlruü dn Journal O/Mckl du
£5 septernbre 1914)

Les sommes dues aux délégatalres son t
payees par les soins du ftépöi iorsque ces
deiépataires résistent dans "ia garnisoa du
Dépöt. Ea consequence, la percepiioa des
déiégaüons conseaiies par des oÉciers oo
soos-ofliciers appartenant aox 129* regiment
d'infanterie, 329* régiment d'infaaterra et
24* régiment territorial d'infanterie sera
eflcctuée a terms édiu par les soins du capi-
taiae-trésorier daus ses bureaux de la caser ns
Kléber les 30 ou 31 de chaque mois, do 10 è.
17 he ares .

€ Isa tstji do SSfarcs
La marine prévieat lea navigatenrs que
l'avis eonceraant le champ de mines éoii
être modiöó de ia fapon «oivante :
Aa iieu de méridions 1° 45' One&t, et 0» 40'
Est, ii convienl de lire 0* 45' Ouest et C« 40'
Est.

Préparatlon militeire ei ïis»
Ctasse 1915

Les jeu nes gens do la eiasse 1915 déslranl
prendre part aux cours et exercices de tir
organises gratuitement par la Socicté de tir
L'Alerte, sent priés de se fake inscrir.e le
plus lót possible ii M. E. Laaaay, maison
Pil. Marzolff et C«, 24, rue Juies-Lëcesn®, de
9 heures ii midi et de 2 iieares 4 7 heureg du
soir.
Les ours commencercut ineessammeut.

Cs»eiarreBee astsc As-fSel?.® stïle-
«4 «bRtra-bSBgrste gnr Isa

ffiag'eïsêa élrauijrrit
L'Office national da Commerce extérieur
pubiie, cetie seöiaine, da 3 Dossiers eommer-
ciaux ayant trait a la concurrencs a faire
&nx pro duits allemands tt austro-hon-
grois sar fes marches suivants : Espagne
(région de Malaga) ; Russin ; Danemark ;
Rovaume-Uui (Irlande) ; Balgiquo (Congo
beige) ; E'.ats Unis (rég oa ds ia Nouveiie-
Orieans) ; Afrique cceidentale.
Ges indicaiioas pen vent être consultées,
par ies maisoas francams , au siègs do ia
Charnbre de commerce du H ,vre.
Les informations pubiiées jasqn'A présent
seront transmises directement k ceiles des
maisons qui ea feront la de mande aa direc¬
teur de 1'Office nationai du commerca exié-
rieur, 3. rue Feydeau, a Paris.

ï, a ESes ï4ré© dir» C5so?av»
Ecols da Commerce ct dTudustrie. rue

du Lyeés, i30
Le coneoors d'&dmisskm aura iisu jeud'
•15courant, aa sièga de i'écoio, k 8 he«r#s
du r.i;. tin.
La rentree pouF les éleves das 2* ct 3* an~
nées aura ilea veMredi 16, k 8 heures da
matin.

Eeole de Gar$ons, rue Eaiite Zola
Le directeur da i'école r'iu» Kmiie-Xoia a
i'honncjr d'mlormer ies* families que, mal-
gré I'occupation de soa établissement par ies
troupes, toutes les classes som orgaaisées et
loacttoanent réguiièrement.

L'i«-vre: AjiUtviïge
La Prefecture de ia Seine- Inférieure est.
ioformée par la Prefecture de i'O se que la
Sèvre aphteoge a été constat éa a Aasefviüe,
cantoa de Méro arroMissement (Ie Beau-
vai3.

F* «rit» o
6JSSspsgue

Le paqnebot Espagne, de la Compagnie
Générale Tfansatiantique, porti de N;-v,'-
Yoik le 3 cctobre 1914, est arrivé au Havre
iandi matin, a 11 h. 33.
Ge navire a ramend en Francs un groups
important de réservistts.
— La steamer frare., is Medoc, des Mena¬
geries MariiJmes, dont nous a voos si^oalé
i'accident dans le port de Londres, avait a
bord ii n important charge mant, esünié a
2,500,000 francs, il desiiuiioa del Orient,
avec transbordement a Marseille.
Lo chargement serail couvert par one as¬
surance ii Loiidrcs et la coqne par une assu¬
rance fraapaise.
— Le steamer angkis Eglanlim, arrivé au
Havre le 12 octobre, venantde la Tyae, s'était
écboué ie 9 octobre a Middle Cross Saud.
Dss remorqueurs teatèreut vaimmant de io
renftouer ce jour-la ; maïs, après jat a la
raer d'une partio de soa charge mout de
charbon, une autre tentative fat eouronnée
de succes. Le navire n'a pas soull'ert.

T.e ff'ew '
Hier sprè;-mi4i, vers eir.q keores, le feu s'es
déclaré d,ns la cave do l'ilötei é'ABgloterre, rue
de faiis.
Les pompiers pröveims snssilót se rendires!
sur los lieux, sous les ordres do sous-lieutenxni
Beynaud, et se repcire miitres du feu en oct-I-
ques Instants, les dégiis seat "nisignifsssls.

OBSÈQUES DE SOLE3ATS
Les obsèques de Hippolyte Jacob, caporal
au 44* d'infanterie, ii« compagnie, né ie 18
juillet 1892 a Lyon (Rbdoe), aoront iieu !e 13
cctobre, a 7 h. 3/4 du matin, ii i'Hópital Mas-
silion, n» l.
Les obsèqnes du soldat Valüenne (Cons¬
tant), du 115* d'infanterie, domicilie 4 Lncé-
soas-Baüon (Sarlha), aurost liea le mardi
13 octobre, k 19 h. 1/2 du matin, è l'Hos-
piC3 Génëral, rue Gustave- Flaubert, SS bis.
Les obièques du soldat Uaupeut (Joseph),
da 160e d'iafantarie, domicilie ii CourHsois
(Mame), anront lieu le mardi 13 octobre, a
10 ii. 1/2 du malia, ;i i'IIospico Générat,
rue Gustave-Fiaubert, 55 bis.

LHERHITIHE+
Anliscpliquo Euergiqae ei Hapkin
PRODUiT ÉLECTRCLYTIQUE

Saérlsenrapids dss PlaieaeSBlessures
RlGOUREUSEfslEHT HEBTRE

Saas aucun danger — ni toxique
ni poison
En Vente :

A.PiMABE!14. Piase des h'nths-CenlratesHAVRE (Télóph. 8.a0i

CIIiiP 1? !>f\ I RilIÖIAJil
■nvlc

pron

Mort bu ch

atfion deel
oüt, a Na-ui

enons qug «. Marei!
eiasse, la se« ftstait-
verüeot esporal-four-

Aols import: nt

L'ati

ile

njriic. — 11.Reaé-E'Jmond
dre, 33, soldat au ifi* bi-
a cté tué a i'mneipi Ie 24

est parvenu &la aiairie des
i a öes families oui depuis
: n'ont pas indiquö leer
s h&bilaats e,t cèiréo sur
pour eux a notifier A la
ésidcnce.

Biéviile
/fa/s. — La recede mensuella de la Soeiéié de
Socaurs mulm is se fera eomiue préeédcmmenl a
ia Maine, rcz-de-chausséc.
— Les laisscz-passcr seront dêlivres lous les
jours 8 la Matris de Biéviile, de 9 heures a li boa-
r»'« ct de 2 keu-ces a 4 Uc-ures, sauf ies dimancbes
ct tales..
— Le eantonncmcnt et Ie logement des troupes
donneroot lieu a une inSemaitê a par tir du 28
aoüt. Los persotmts qui oat canl-oBnó (les trou¬
pes soüt invité* a a remetlre immédialcaiont a 1»
Sairie les réqjiisWons qui leur ont été déiiwées a
eet cfftt.
— Us réclamaüons pour dégftts doivent êira
déposée:! par écrit a ia Mairle duns les trois jours
qui suivect ie depart des troupes.

§ulMn dss (Sccistés
Syadleat des Patrpaa CoilYeui'fl üu Havra
ei des Ekvh'obs, — Tous ies synüiqués non
mobilises sent priés de bien vouloir se réunlr
vendredi 18 ociobre, 4 2 b. i/j, café Taiers, piece
Thiers.

ÊTATcivilduEAYRE
NA1SSANCES

Du is octobre. — Jean MIRABEL, boulevard
Aatiral-Mouckez, 14 ; De ise BaHB riiO, Caserne
des Douanes ; Simono LASMATRES,ruc d'Aus-
terlilz, 9 ; Roland REUKÉ, impasse Saiat-Jeaa, 12;
Georges LAHGLOJS,rue da Greod-Oroisaaat, 44 ;
Mareelle VALLEI', boulevard de Graviüe, 323.

La oius Grand Choix

TjSSANOIER
o, Bd de Ssrasoourg Uei.-toi
YOtTURES dep. 3S fr.
Bicycled es "Tourists" icri
(ni-.inmsnt ifuipiet a »«*'

D£C£S
Dn 12 cctobre. — Rose S0TLIOE, veuve BE-
ilENGER, 8) ans, san» profession, ruc des Yi-
Viiers, 34; Raymond PELLEVÏLAIN, 3 mois 1/2,
kouevard d'llarfleur, 151; Jean RJKLSS, 69 ans,
gardien de ténle, ruc do l'Eglise, 12; Arlbar
MARKTTE,74 ans, rentier, boulevard Franeois-
il; Marie PETIT, épouse JOÖANARD,49 acs,
sans profession, rue du Petit-Grcissant, 5 ; Médé-
nc LECOSRTE,56 aas, sans profession, Hospice ;
Suzanne DELALÖHDilE, 9 sns, rue de MoBlivii-
iiers, 18 ; Eugène VANGHGUT,57 ans, joarnslicr,
boulevard de Graviüe, 337; Mario RKNlER.épouso
OLÈMENDOT,34 ar,s, saas profession, rue ErnUe-
ileao'jf, 34; Augusle CAZOT, 22 ans, jouroaüer.
rue de l'Bgllse, 65; Napoléon DE GENEVE DE
DOH1YGE, 53 rus, eapitaiae au lODg-sours r«-
iraitó, rue Raspail, 1.

MIX.ÏTALRES
Hippolyte JAGO3, 22 ans, caporal au LD ö'iafaa-
tcrie, domiciüa a Lyon, iiêpital militaire n« i ;
Georges GliiBEP.T, 23 aus, caporal au lot» d'in¬
fanterie, domicilié 4 Dcrfery (Sarlhe), Hosnico;
Constant VALLIKNNÊ,23 ans, soldat aa UK' d'in-
fanieric, doaiciUó A Lacé (Sarike), Hospice ;
Johansi HUVELMEÏER, 33 ans, soldal aiiemand,
au 13i* d'infaalcrie, ilospiee.-

®öAalsiii tó e© Xïsiall
AL'ORPHSLINE,53-15,rus Thlsra
Sc-uii estmpie! ea IS deeres

Sur dsasuk4«, aao peiswaw kUJ,!Aïaa fisiiü parit 4
44>c-iS!i-4 doundle

TELEPHOWE 88

BIJOUX DEUIL
LBLKli, 49, rue Volislte, Téióp. 14.64

ti" reuos Robert de CEHÈi'Ede BQM6E, r.ie
LACOP.O;
9. ot Williamds SiftÈVE (Is EQMME ;
bi1" MergMHU LAl'BSO ;
ld. G.sian LACDRn ;
9 et mr ei tears Erfnats ;
IJ. Ro'asrt CUFF, son liiieut ;
M. e! A"«*C'JTF;
Les Famllss de OEREVE de 808MSE, LA-
CORü,CUET,CUFF,LE SRVli et ies Amis,
Oat ia dop1.oer do vous fairo part de la
peri.e cruelie qu'ils vlenceut d'eproaver cn iu
persoane do

M.Raliarl-Jyles-OiiafsasdeGEHÈVEdeB0RIN6E
Capitaine au Long-Cours

Décédé 1® li octobre, dans sa 83* armee,
mus! des sscreve.U-s üc l'Egiise.
Et voos prient de bien vouloir assisier i
ses soivice, oor,vei el inbumalioD, (pas auront
iieu ic mercredi li courant, a 0 houses du
niaiin.
On se réUEirs su domicile morluairc, 7, rae
Raspsii.

PP.iEZDHUP0ÜRLUI.
Sn raison ties óvóaomoiits aetuels. il ne
sera r.as envoyó de lettres d'iavitation,
lo present: asis ea tieadra lieu. (79Sfi|

Mort an Champd'Honneiir
M. te Doiieur LF.R0Y, Ghirurgieis des Höpi-
taux, et lb'"' LEROY, sea Parents ;
bi"' BemoièoeLEROY;
M. ftenè LEROY.ses Steur et Frcrc
0. et 9"' Lèon BY;
M. et 11"' Henri BY;
0, ct fr,"' Augusts KRlftTZ, ses Oftcics et
Tantes ;
9. eik»/*»'BELACDURTtt leurs EnTaitts;
Et. ct S" LONSUETei leur Enfant :
lü"" Jeanne, Eli.absih, f.Wènsc t Christians BY:
Mill. Henri ct Lion BY;
Hi'" HEP\'111;
M"' CASH!ARB.ses Cousins et Cousines;
Les Families LE CHAPELAIH.DURAND, ORE-
BEON,VOSSIEH,filCfl ct DELESQUES;
0. Eeorgos KRANfl;
M. et id'" TASSE, ses Amis.
Or,!,la douleur de vous faire psrt do 'a psrie
erueiie qu'iis vienneut d'óprouver en la per¬
sonae do
Pierre-Alfr-cd-Henri LER0V
So'.dat au 39' d'infintei is

tombé glorienseraent au champ dhiqasCar, is
lïi septernbre 1914, au Font de -Courey, pres
Reims, dans sa 20s annCe,
Et vous orient d'sssister au service qui aura
lieu lo jeiicli 15 octobre, k ÏOheures 1/2 du ins-
tin, en l'églisc Sainfo-Anne.

üfit!LieapatleHepsitmUu.
Vu Iss cir^a&stances actueiles,!! ne sera
pas onpcygê de iettres ü'invhaticn, le
présoaL-èvis en tenant Iisu 48.i i (2-433)

Mort au Champd'Hoanour
9" oeuos LOiSEL,sa mèfe ;
lil"" Bienslis el Kr,/the LQiSÉL,ses sa-ars :
Les famiihs LfltSEl, DlJPüiS.VATiHEL, BBS
SiUH et les Amis,
Ont la douleur de vous faire part de ia perie
cruelie qu'ils vic-nneU d'éfroïiver ea la ncr-
sonne de
Monsieur Georges LOIgEL
Soldal aa 76' régiment d'hifanterie.
décédé 4 Gagcy Scine-ct-Oiso), le 31 septern¬
bre. des suites do ses bicsrures, a l'a-m do
23 ar.8. (2427*)

fS Jules StEUm et 9- StEUfUtf, at» i£-
ROUX,ei tours Enfents :
M Henri StEUlUtiet bi" SiEURW,use LESAU-
YASE,et iaurs Enrants :
ii! Lócssj StEMiN et 9" SJEORIN,nés RE-
REL;
9" ccBOSStanislas BOSSELIN, ses Enfaots $!
Pstits-Enfnnts ;
M"' oei,es Aiaidés MAZE,ses Enfants et Peiits
Enfants ;
9"' csuos Henri MAZE;
B" YbuocAdotphs SËHECAL;
9. Constant LAMERT ;
Les Famil es S.'EUM, LAMBERT,BSSSELlti.
MAZE, SmtHEL. SïtECAL, AVRIL.ROUIN, LE
RQUXjLES/.üYAQE,BEHELct ies Amis,
Ont la dou'eur de vous f iire pari de !a perie
cruelie qu'ifs viennent d'éproavcr en la per-
sound do

Monsieur Jules S!EURir«
leur pére, besu-psrc, grand-pórc, frère, onelc,
gfaad-oacio, cousin, parent ct «ml, décédé ie
'iiiaanehe il octobre 49l>, a onze heures du
niaiin, daas sa Tl' anaée.
Et vous pi lent dé bien vouloir assisier a ses
convoi et inhumation, qui aaront iieu le mer¬
credi 14 courant, a 3 heures do l'sprès-midi.
On se réuDira su domicile mortushe, s
OiteviH'o-sur-Mor, hatnoau des Qaatre-Fermes.
prés le GiivHre,

Dien roos donna ia vie'eir
par noire tcigneur Josus-
tiicisi.

i cos. xv 53.
Ocleviüe -sur-Mcr, le 12 octobre !9ii.

bi.et 0" Emüe LAiLUER; 9" Alfred LAILLIER;
9- Reent LAILLIER: M. Merest LAILUER: 9"
Jean TARWE; 9. et 9" Léon LAILUER: M. et
iri•" AifrsULAILUERei leur Fit's : ff!" Léon Ft-
K£l RE ; M. es ét" Emits HaRLET et leur ftls ;
les Families LAILUER, CARBON,CARMAH, 00-
Dltt, 9ALBRAUCHE,OOBYEHESQUE,TARWE; les
Parents el les Amis,
Ont la douleur de vous faire part de la
prr;e cruelie qu'iis vieaaeni deprouver en
la pprsoanc do

McadssrVktcr-Jttd-écaLAÏLLISS
décédé lo luhdi 5 octobre 1914, dans sa 76«
uBnóff, muni des Saeremerus de i'Eglise.
L'inhumatlon a ou Iieu le 8 ociobre mi. h
ManncviHc-sar-Uisle. t IM2&)

9" A. MARETTE; M ei M" A.PËfUfJ; 9. et
9" Ch. 9ABETTE; 9. And:6 BLUS ; «». Kmis.
iel/te RIARO; ff." oeuse J. MALUi tl ct sss Enfants ;
9 et IA*'RUARü es leurs Enfants ; bi. et £■:'«£
Bserges tüALLOli et leur En&nt ; 9. otM*"LAYES
et leur Enfant; les Families tiSROtf, ies Parents
et les Amis.
ont ia douteur do vous faire part do la perie
cruelie qu'iis vicnaeat (l'épfouvcr en la por-
soune do
Monsieur Aiphonsa MARETTE
leur époüx, pèrc, graad-père, beau-père, onelc.
cousin ct parent, décédé le il ociobre 19-i,
dans sa 75* anaée, muni des sacrenients de
l'Egiisa,
El vous priont do bien vouloir assisier a ses
convoi, seivi. e ct iahumaiion, qui auront lieu
Semerci edi 14 courant, a huil hemos cu maliu,
ca l'égifsa Nolro-Dsme, sa paroisse.
Oa «e réunira au domioiie morluairc, boule¬
vard Francois-i'q il.

PflHLietjesrIt rsptsSsts«isti
11 no sera pa? euvoyé da leitrs3 d'invi-
tation. ie present avis ea tenant iisu.

(Siti)

0. B CLÊisEHOOT; 0. F. BQUSSEl; 0»"
Yoonne et R ymonde R0USSEL.se» en fonts :
bi. it 0" F RF.HIER; fj. ct Si" rd REtilER;
9. A. REMER; ' 9"* f. P.EiiiER; 9. »t 9" i
CLÊ9EH0STet tears Enfants ; bi. et SS™CAR-
PEHTtER; les Families FflAHSet FRÊVAl, eia i
que ies Amis.
Ont Sadouleur da vous faire part de h porie
crccUc qu its vienneut d'éproavtr en la per¬
sonae da

Madams GeorgesCLÉMENDOT
Nóe Maria KEN IER

Décédéelc dhnsnebo ii octobre i9!4.il7bea-
res 3/5, (isi)3 sa 34#anaée, inuui-j des sacr-c-
inents de iTIqiise.
Et vous prient do b'cn vouloir assisier 6
sos convoi, service el inbnmsik>n,qui auront
iieu Ie .mrAcmdi Li coaranl, a 13 h. iji, en
t'égtise Noire-Dame, sa paroisse.
Ou se réunira au domicile morluairc, 31, ruc
Euale-RcBouf '
Le présent avis tiendra iisu de lstiro
d'i-jvitation. (3434

La familie et iss Amis de
Madamevouve DELAGROiX
néc MARY MITCHELL

remcrciesl les personnss qui oat bien voohs
assisier 4 ses convoi» service et inhumation.

9« GRAVE; 9. el 0" LAVÜLLAÏet leurs
Enfants ; fit™Vernst SAiLLORAYet sss Enfants ;
9. 11 9" SAMSONet leur Fills ; la Familie et
les Ami3,
Romereient les pcriormcs qui ont bien
voutu assistcr asx convoi, service et inhu¬
mation de
MadameMarceiin LEROÜX
Née Ciarisss LECCEUR

H. DESPLANCHE
2B, Sue Casimir-Périer, 26 (derrièreia BasquedeFrance)

1^13 IISVRE

La plus importante de la Région
PERLES- CELLULOID- METAL- MORTELLES,ETC.,ETC.

AU NICE HAVRAIS
UM.AJX13 HOTEL töjïïss
EST OUVERT TOUTE L'ANNÉE
GOMIM, Propriélaire. —- Téléphoao Havre 13-76

JSïlaj. 31 oc. (2331/ -

CompagnieHermande
DE NAVIGATION A VAFEUR

euire
LE HAVRE, HOHREUR, TBO^iViLLEET CAEB

Oetobro IX.WR-S HONFX.EL'K

14 lüj i< 3J1~M.üVüi id

Mercrcüi. . iV 7 iS| 17 00

6 30: i7 307 iü ! 16 M

Oetobra

Mardi 13

Mercredi. . tt

Jeuili 15

Octobre

Mardi 13
Merercdi. . H
Jcudi 13

•8 »

'8 o

•8 )>

1S4VUE

15 30

13 30

IC 13

iü 30
13 30
5 30

TliOtiVH.LU

'9 30

'9 30

'9 30

(6 55

iö 43,

17 30

CVEV
--—
12 30
13 45
6 15

En ca? de mauv«is temps I s départs peuvsni Sire
supprimés

USEJEUNEFEMME
trés sérieuse ct trés pro-
„ pre, iibrelontf la jourr.éea

sachant faire cuisine et ménsge. References exh
gêos.— S'sdresser 30, route de ia 1-ievc, Saiate-
Aarease. !§53iz)

Peur Dame ssnle
Bonnaa touttm

3IR8U.ii etc 33 a 49 aas
ns ac.-.efiSerait de Yoyaffoi'.
'adiesser 4, rue de t'Egiise, Saiate-Adresse.

11.1312383)

yi

ObJ DEMMiBE

OUVRItRESCOÜTÏÏRÏÈEES
p t Veilles (PressóJ

S'adrèsser chez M»sBADEN, 116, rue Thiers.
(Ï4t3z)

IVi'-ll 4 K Dl? Chai -re liea- libéré dca
oi.-bgations miliiaires et

cona si; sant ies crmipagnes cnviroDnsntes.
S'adreaser 3, ruc St-Loms, de 1! heures è midi.

. (24367.)

HOU VELLES MARITIMEg
Le st. fr. Vitte de-Sfajunga, all. d'Algêrie au ïla
vre, a été sigsiidè aa G/p La Hague' ie ü cal. 4
12 h. 33.
Le Si. fr. Amiral de-Kt:rsai:i!, ven. du Havrs.
est arr. a Dunkerque Ie 12 eet,
Le st. fr. H-V.i vea. du Havre, est arr. a Co-
Son io 6 oei. a 20 h.
Le st. fr. Lc-Mnyarre ven. de Saint-Nazaire,
ast aw. a la li ivane le 8 oei. &21 ü.
Le'sl. f?.. Gdc-igusest parli de ia Fointfi-a-lhtr®
ie 3 qot. r. 17 b. p. Rouleaux, N-nlrs et Havre.
Lq si. fr. Amiml-Citarser, vee. du Havre etc
est arr. a Solas oa io 9 oc».
Le st. fr. Amiral-Fuiirichon all. de Libreville
etc. a PauiUac et Havre, est arr. a Rekar le iö
oct.
Le st. fr. Flanirs, all. de Bordeaux a la Plata,
est rep. de B :har ie 8 oct. a 17 h.
Le st. fr. llaut-Dt Lti est parli de Bordeaux lo 9
oct. p. Roucn.
Le st. fr. THéfèseet Marie est parli de Bordeaux
le ö oct. p. Dunkerque.

bJaré^rN plie Aa. £ 7S Oetoisx-e

PLEIHf ffl£R

basse ffiER
Leverda 3o!eii. .
Coaa.du Soieil..
Uv.deta Lues..
•3oa.dela Luns..

j 2 h. 40
i iti ü. 37
( 10 h 1
( 22 h Si
6 h. 57
57 h. 13
S3 ii. 53
14 ii. 49

— »
Hsuteu? s

6
3
3

N.L.
PQ
P.I..
D.Q.

*
>

59 csi.
23 -
ï ure.
,0 -

9'i
03
35
2S

4 6 i! 43
i il) 6 5!
4 23 n. 38
4 2Jh M

Les ponts donnant accès sur Tavanl-port, ouvrent
généralemerR une be ure et demie avant ie iüein de
ia Bier.

JPOéT-t clAt IlaYTö

Oct. iïsvlves Entrés tin , At
11 st. angf. Eppltlon, Edwards Blyib
— st. fr. Dai).'-a, Arehambosu .Hyères
— st. fr. Sduterms, Latende Bordeaux
— st. fr. Veuiv-Frères, Lepsiunier Boulogne
— st. fr. La-Dives, Abraham Gsea
— at. it. Lurtiivf, Vaaypre..., iloaik-tir
— st. norv. Ly oUsr
— si. hol1. Johanna
(Ces buit sieamers ont été signslés, hier,
par suite d'une confusion, comnio soriis).
ii st. fr Espagne, Lsurect New-York
— st, fr. Satnie-Adresse. Grespin Barry
— si. asig. Eglantine, Nichoison Sunderland
— 8'. holl. Ary-Seheffer, Saibb Rotterdam
— st. fr. Yilte-de-D':jon,flousselet Londres
— sf. ang. Cmarea Southampton
— st. fr. HiriftttisUc,Marzin (laen
— s'. fr. FiliC-dr-Goeü,Glouet Gac-n
oef. Sar Rade
52 st. ang. Tiara Caive&ton
— st. eng. Ëelloreiéo.. '— New-örlcans
— st. a»g. Pennine-Range Baltimore
— st. ang. Wimfleld Savasnab

Oef. Na vires Sorlla til. «
ii st. fr. Amirat-Zédé, Makéo PUte
— st fr. Mol ére, Legsc. Cardiff
— tt. fr. Pomerol. Mneslri Bordeaux
—-st. fr. Amiral-ie-Kersaint Dunkerque
— »< fr. Rirmutelle, Marzin Caen
— sloop fr. Sabine, l.acrolx Chen
(Ges six navires out été signalé*. bier, coin-
me en trés, par suite d'une corfuslon).
52 st. ang. Onp pst, Kei! Blytfe
— st. ang Hormantifa Southampton
— st. ang. Redstart, Fieid Londres
— st. fr. Marie, Agneray Duf:ker(3iia
— s'. fr. Villc-de-Cae», Clouet Boufogn.o
— St. fr. La-DiVis, Abraham Gseo
— 8i •t. Veauxiitt, lluon Troavile
— eb. fr. Honfiiar, Flach ....T.euviüe

AUSSDIVERS
Les psiiies annonces AY8S BïVESSS
maximum sjx iignea som tarifées £2 fr. SO
dbaque.

Gahimt do M. L. MAüJEaN
KégiSiSeiiv el» X5ï<' sis

Au Kavrc', ruo du Champ-ile Foire, 15.

CessiondeFondsdeCoaimerce
S' AVIS

Suivant acte s. s. p en date a G'aviMe-SBinic-
Henorina du 29 septernbre 1914, Si; Francois
v'.uiC-Hfil., (vf,:iiar, épieier, dem'urant a "Gra-
vLIo-Ssinto-tlonortae, route National;', 2ö0, a
vendu a 55. Pani GktlJKL, employé, demenrant
au même Deo. rue «u Chateau. r,«12,
Le fonds do commeivc do Cafb Dèblt, Eeiesrh,
Be,vitterig, Chaussares, Btcrcerh tt aatres mlsiss
slnuaires, par lui expioité a Gmvitte Scinte-Hoso-
lioe, route Netionale, n» 200, comprenant : L'on-
seigre, la eiien'èie et l'achsisndage y attachés :
le droit au bail des lieux c-ïi il est expialté, Ie me-
téric! et ies msrehandisos en dépendaet.
Les opposhioiis, si! y a iieu. seront valsblc-
raent formées par acte extrajudleiaire et devroat
êire fsites au pins lord dans les dix jours de la
présente insertion Kites seront re§ues eu cabinet
da ii. Maajean, oü ies parties ont élu domieite.

(22;2)

sm JEUNEHOMMEsachant aller è biey-
- eletie, pourfsire les cour¬

ses ct neMoyage de msgasin, nourri. eouché, pavé
et paurboire.— S'adrcsser to, rue Dernardia-de.
Saist-Pierre. (243C-Z)

OüvnersUêm'm
pour I« düfée de iaguerre
'l'ravail s'j fsJre chtz soi.

R en a journir. Travail payé de 6 a 8*fr. par jour
suivanl «ptitndes. — S'adresser, 66el 68, rue da
Normaadie, liavre. 53.!4 üMTl)

de suite des 3Lsvx*c«re_
SJ&hvint soig; er les ebe-SSHUK!. lx et coc naissaut parfai, , tement la ville et la bsn-

iioue. Inutile de se présenter sans sérieuses réfé.
renec#.— Pieudfo l'adresse au bureau aa journs,

53.14 (2429z)

ory pErvtAtYDE
Cliarretier- Livreur

©êrlCiix
S'adrcsser, 62, rae Gulliemard. (Pressê), (2132ï

CHAUFEEURMECANICIEN
Les bonnes réfrrenees, ex-chef-u -éc nieicn, dc«
mande PLACE au Havre ou ïoy igerait.
S'adresser au bureau du jounsal. (2438z)

AVIS
Ls a DISPENS4IRBSAIMTE-MABISit
Kno du lÏHeteui-»ïr.>tlve3.
est dés maiotenaat réouvert. — Lts Biessés du
irav-aü y trouveroat les soins assiius comme par
ie passé. •■
CÖSSULTATIOSS a 9 heures, leus let matins

53.18.57 (2442)

4 1 flIII/U A5r>P«vte5-rseiit eoinposé de
, iJlflJIlii 8 pieces, eau» , t'i. éleeliiciié,—
Prix 8e0 francs. — (juarlier Thiers. — Visible les
rasrdis et venaredis, de 2 ai heures.
Prendre i'astresse au bureau du journal.

(S43"z)

Ja. VETSTT3R.E: ^
A la Sucrerie de Holbee-N'oïctot
PULPES DE BETTERAVES

3 francs la tonne
Wagon depart. Paiemeot coolre reniboursera^Rf.

OCCASIONS
C'cmmodf-Toiletle aeajou. . . . 55S fr.
ï/14 aeajou cintié, aveo sommier 55 »
4 esusssasS-e noyer, dassus marbre 45 »
Table ronde, aeajou masiif S5 »
SaJSea ïssaisi5&s».eiiêiie &v glaco S5Ö »
Cüï««uljre a cuxtcSeep tsjsr IrllÉ-. 'Sa& » /

S, rue Jules - Lecesue , 8
(prés l'Kötel de ViRe) (24!5z)

GRAND CHOIX

1È1S11 ieFATIÖÜF
Type 3,IlïiSali*«
FOUGEU, 101,rus deParis

53.13 (2126s)

lelies doi»e©li£Oïg*e
poui' s auspes ëiectrifiaes de poclie

FABRICATIONFRANCAISE
Ê»53f rxis "Vollair©

51 !3.5S.i7 (2391

JAMBONS"M0N0P0LE"
Marques Ffttrajaises (deposits)

Viaxdes fuméos et Itacon acs-hsss
P0BBESSETERREDE CHOIX

©>„ tio lep OcsAA^.é<3.i©
53,58.17(24337.)

ü - PRODRTSMÉlzASSÉS

Une Plaquette Zinc
marquee Rettaado

La rapporter : DDJODR. 12, rue
Denote, ttfeotipens*. (2i39s)
fill)II

AVQWES,TOORTEAUX,MAiS,els.
SPECJAUTÉSpourVÖLAILLES
<i*OiSte ot Sugraissciiicnt)

E.-Ct.Monquet15kif
6.8.50.12.51 «733)

HAVRE
Imprimcrie du journal LcIIarro
So. rue Fonteneile. r

Admimsira-aur-Délegué Gér&nt: O. RAYOGIAIT

Impriiaé sar mmaanes relatives ce ia Maisoa DEülüEY (4. 6 et 8 easresi

VupsrMess»üalressiaViüaAiMm,suriaiégaiiaaiisntaiasigr»itursö.EAKDQLET,apposes


